
Les immigrés et la société française au 20e siècle 

 

Plan chronologique 

Au 19e siècle, la France devient une terre d’immigration. La Première guerre mondiale, et l’entrée dans le 20e 

siècle, marque un tournant dans ce mouvement car l’Etat intervient pour non seulement encadrer l’immigration mais 

surtout encourager celle-ci. Tout au long du siècle, de nombreux étrangers viennent donc s’installer en France. 

Problématique : pourquoi l’immigration est-elle devenue une question de société ? Quelle place l’immigration et les 

immigrés ont-ils dans la société française France ? 

Trois périodes peuvent être distinguées dans le siècle : jusqu’à la seconde guerre mondiale, l’immigration est 

encouragée, puis les Trente Glorieuses et les arrivées d’immigrants maghrébins changent la vision et la place des 

immigrés. Enfin, depuis les années 70, sur fond de crise, la place des immigrés dans la société est à nouveau repensée et 

questionnée. 

 

I. Une immigration ancienne et nécessaire (première moitié du XXe siècle) 

a. La France, terre d’accueil 

1.Un pays attractif 

2.Des migrations encouragées 

b. Les apports de l’immigration à la société 

1. Economiques 

2.Culturels 

 

II. Les Trente Glorieuses : l’immigré change de visage 

a. Une diversification des immigrés 

b. Qui vivent dans des conditions difficiles 

c. Et ont une image négative dans la société 

 

III. Depuis les années 70, la mosaïque française ? 

a. Des politiques migratoires qui s’orientent vers une fermeture des frontières 

1.Politiques de gauche, politiques de droite 

2.Débat économique, débat politique 

3.Le contexte européen 

 

b. Une société mosaïque : quelle place pour les enfants de migrants ? remise en question des politiques 

d’intégration et des migrants. 

1. La France «  black, blanc, beur » 

2.De nouvelles poussées de xénophobie : société et politique 

3.Intégration, assimilation : revoir le modèle français ? 

Le thème de l’intégration interroge l’ensemble de la nation. Les revendications des sans-papiers, les  
explosions de violence dans les banlieues, les difficultés d’insertion professionnelle des jeunes issus de 
l’immigration, les replis communautaires, semblent mettre en cause les valeurs universalistes dont la nation 
française se réclame depuis 1789. 
 


